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« Il vit et il crut. »  

 
 

 
 

Évangile du jour selon St Jean (Jn, 20, 1-9) 
 

 
Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se rend au tombeau de grand matin ; c’était 
encore les ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été enlevée du tombeau. Elle court donc 
trouver Simon-Pierre et l’autre disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : « On a enlevé le 
Seigneur de son tombeau, et nous ne savons pas où on l’a déposé. » Pierre partit donc avec 
l’autre disciple pour se rendre au tombeau. Ils couraient tous les deux ensemble, mais l’autre 
disciple courut plus vite que Pierre et arriva le premier au tombeau. En se penchant, il s’aperçoit 
que les linges sont posés à plat ; cependant il n’entre pas. Simon-Pierre, qui le suivait, arrive à 
son tour. Il entre dans le tombeau ; il aperçoit les linges, posés à plat, ainsi que le suaire qui avait 
entouré la tête de Jésus, non pas posé avec les linges, mais roulé à part à sa place. C’est alors 
qu’entra l’autre disciple, lui qui était arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. Jusque-là, en 
effet, les disciples n’avaient pas compris que, selon l’Écriture, il fallait que Jésus ressuscite d’entre 
les morts. Acclamons la Parole de Dieu. 
 
 
 

Homélie (Frère Hilario FRIGHETTO)  
 
 

La Pâque évoque le voyage du peuple de Dieu durant 40 ans dans le désert pour arriver à 
la liberté en terre promisse. L’évangile de Pâques nous présente le passage de la déception 
provoquée par l’échec de la mort de Jésus mis au tombeau. Il faisait encore sombre mais la 
lumière était en train de l’emporter sur les ténèbres. Les femmes qui marchaient vers le tombeau 
donné à Jésus expérimentaient la tristesse par sa mort. Elles trouvent la pierre enlevée et le corps 
de Jésus enseveli n’est plus là. L’espérance d’un règne nouveau est anéantie. Progressivement 
elles découvrent que tout ce qui manque, en vérité, est signe de vie. Jésus Ressuscité est la 
lumière qui luit dans les ténèbres. 

 
Elles découvrent le tombeau vide. Quel étonnant passage ! Elles courent. Elles annoncent 

ce qu’elles ont constaté aux colonnes de l’église, Pierre et Jean. Leur course devient contagieuse. 
Les apôtres courent. Pierre voit les linges dans le tombeau vide et il reste perplexe. Jean dépasse 
le vide, il voit plus loin. Il comprend. Il voit ce que les autres voient et ne voient pas, même avant 
les apparitions du Ressuscité. Il reconnaît dans le tombeau vide, dans les linges et dans la sueur, 
les signes de la Résurrection. Il vit et il crut. Même s’il n’a pas de preuves de la résurrection, les 
signes et les prophéties bibliques lui permettent d’entrevoir la résurrection. Heureux celui qui, sans 
voir, a cru. 

 
Le Christ veut nous associer à la victoire sur toutes les forces du mal. C’est par notre 

manière de vivre que nous démontrons que Jésus est vraiment ressuscité, qu’il est vivant. Que la 
lumière de Pâques nous illumine pour défaire toutes les ténèbres, nous aide à rouler la pierre de 
tout ce qui nous décourage et nous paralyse. 

 



 
 
Dis-nous Marie, qu’as-tu vu en chemin ?  L’agneau a racheté les brebis. Le Christ innocent 

a réconcilié l’homme pécheur avec le Père. La vie et la mort se sont affrontées. Le maître de la 
vie, qui était mort, maintenant règne. Il est vivant. Il est ressuscité (séquence). Avec les chrétiens 
on peut affirmer et répéter ensemble la salutation pascale commune à l’œcuménisme : Le Christ 
est ressuscité ! Il est vraiment ressuscité. 

 
La célébration du triduum pascal – L’institution de l’Eucharistie, la célébration de la passion 

et de la résurrection du Seigneur à Pâques - sera suivie par l’octave de Pâques, une semaine « in 
albis », c’est-à-dire, en aube (la tunique blanche que les baptisés portaient durant la huitième de 
pâques, temps pendant lequel l’évêque les introduisait dans la foi par des catéchèses mysta-
gogues (sur les mystères de la foi, enseignements réservés aux baptisés). Faisons de ce temps 
pascal une occasion spéciale pour approfondir notre foi. Posons-nous des questions sur la résur-
rection et la vie éternelle, sur la présence du Sauveur en notre vie. Posons-les à notre entourage 
et aux groupes de partage. Se poser des questions c’est la meilleure manière de stimuler         
l’apprentissage et de cultiver notre foi. Si besoin,  n’hésitez pas à déposer vos doutes dans la 
boîte à questions située au fond de l’église du Biollay et à la maison paroissiale de Cognin. 

À Pâques, particulièrement, on est invité à renouveler les promesses du baptême comme 
adhésion à la vie nouvelle de ressuscités. On renonce au mal. On professe sa foi (CREDO OU 
CHANT, OU RENOUVELLEMENT DES PROMESSES DU BAPTÊME). 
 

 

 
 

Joyeuses Pâques 


